
LES- FRANÇAIS

en loin s'élèvent, comme des îlots, les légères

masses de verdure en massif. Là, plus qu'ailleurs',

plus que dans les pampas-légèrement vallonnées de

l'Amérique du Sud, on éprouve la sensation, de la

mer. Rien ne limite la vue; à longue ·distance on

découvre le convoi de chemin de fer avançant vers

la station, prévenant à l'avance le voyageur qui,

sans autre indication, peut gagner à teinps la station.

En regardant de plus près, et sans entrer dans

des descriptions géographiques, on peut partager

le pays en trois régions, d'après les altitudes que

nous avons précédemment indiqu'ées:

La région de l'Ouest, qui s'étend parallèlement

aux Rocheuses, à i.ooo mètres d'altitude et environ

700 kilomètres de large. Elle n'est pas boisée, est

trop sèche pour la culture, et, ne produisant qu'une

herbe assez dure, n'est utilisable que pour l'éle-

vage, et les propriétaires des immenses ranchs qui

y sont établis sont en général des Américaing qui

ont débordé cette partie du territoire canadien,. en

prolongement de leurs prairies. La limite s'avance

jusque vers Regina et constitue la partie méridio-

nale du territoire d'Alberta et la -partie occidentale

du territoire de l'Assiniboine.

La région du Milieu, d'une altitude d'environ

5oo mètres, n'a qu'une largeur de près de 35o kilo-
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